
LÀ, SEMAME EIBt15EUSE

qu'il observerait le commandement qu'il lui donnait. Adam
n'avait aucun droit, au ciel, mais il devait le posséder par un
pur effdt de la'bonté de Dieu. Par conséquent, la promesse. du
ciel étant conditionnelle, Dieu n'y était pas tenu du moment
qu'Adam ne tenait pas compte de la condition po§ée.

La comparaison que nous venons de faire, n'est cependant pas
tout-à-tait exacte ; il y a une différence entre Adam et l'ami qu'e
nous venons de mettre en cause. Cet ami, sans. doute, a fait une
perte-en manquant lYoccasion d''acquérir un magnifique immeu-
ble, sans. bourse délier; néanmo*is, il peut encore rester mon
amicomme auparavant, puisquùeje ne-'ai pas menacé de rompre
toutes relations avc i. Il n2en esi pa de même poui Adam;
en perdant le- ciel, il a perdu la ÉrAce et l'amitié de Dieu, et la
perte- de-la-gi'âce de Dieu est d'être en état de.péché. Ainsi donc.
en-violant le premier commandémient, Adam est tombé dans
l'état du péché ; et comme ses enfants ne peuvent hériter de ice
qu'il a perdu, se trouvent forcément réduits à la condition de
leur père, il s'ensuit qu'ils sont tous en état de péché jsqu'à.ce
qu'ils aient reçu le baptême.

Mgr B. Phelan, évêqiue4e Pittsburg

S. G. Mgr Richard Phelan, évêque de Pittsburg, est. né dans
le voisinage de Bollyragger, comté. de Kilkenny, Irlande, le
ter janvier 1828. Il était le plus jeune d'une famille de neuf
enfants, qui eurent tous l'avantage de recevoir une excellente
édùcation. Quatre sur neuf émigrèrent aux Etats-Unis, et ont
fait leur marque dans les carrières qu'ils ont embrassées.

L'un de-ceux qui sont restés. en Irlande est devenu prêtre, et
il est connumaintenan ,dans le-diocèse d'Ossary, sousile nom de
M. le chanoine-Patrick Phelan. Deux des filles sont.religieuses:
l'une dans un couvent d'Irlandei prýs de la maison paternelle,
et l'autre dansun couvent' de Pittsburg.

Mgr Phelan a reçu sa première éducation dans la.famille, et à
l'école voisiné de-la maison paternelle, et fait son cours classique
dans un collége d'Irlande. Les portes du célèbre collége de
Maynooth lui étaient ouvertes, 'Irsqu'il crut devoir accepter
l'invitation que lui faisait le premier évêque de Pittsburg, Mgr
O'Connor, de passer dans son 'diocèse. En décembre 1849, il
quitta donc l'Irlande pour les Etats-Unis ; entra, en arrivant, au
vieux séminaire de Saint-Michel, qu'il quitta un an après pour
aller compléter ses études théologiques au Séminaire Sainte-
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